
Scénario
MC2

Dessins et réalisation
Patrice LIMONET

Dr Alain SPIELMANN
Dr Alain HAGÈGE

Chirurgiens ophtalmologistes

STRabIland





3

Je me souviens d’une photo des jumelles à leur naissance.
Mirette ne regardait pas l’objectif comme le faisait sa sœur
Prunelle.

« Pas d’inquiétude ! » nous avait dit le pédiatre. « Cela est
fréquent au cours des premiers jours de la vie ».

Les mots du docteur nous avaient rassurés.



Mais
que regardes-tu

Mirette ?

Nous étions des parents comblés qui regardaient grandir le
fruit de leur amour à vue d’œil. Les jumelles étaient
fusionnelles, attirées par les mêmes choses au même moment.

Nous avons constaté les premières divergences vers l’âge de
cinq mois. Mirette restait éloignée de Prunelle malgré
les efforts de cette dernière pour se rapprocher de sa sœur.
Lors des balades au parc, Mirette ne regardait pas son papa
contrairement à Prunelle qui l’observait toujours l’œil plein de
tendresse.
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C’est alors que nous avons commencé à observer les filles
d’un autre œil. Nous constations que Prunelle était toujours
partante pour les jeux d’éveil, tandis que sa jumelle
bougonnait dans son coin. Il arrivait que Mirette revienne près
de sa sœur. Mais elle la collait tellement que Prunelle pouvait à
peine respirer. Ce qui créait de nouvelles chamailleries.

Les mois passant, les divergences des jumelles étaient
devenues quotidiennes. Nos deux petits yeux étaient de moins
en moins en phase. Mirette semblait régresser, contrairement
à sa sœur qui paraissait être plus en avance. Mirette était
devenue grognon et s’isolait régulièrement. Soucieux, nous ne
la quittions plus des yeux.
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Heuuu… Non,
elle joue à

1, 2, 3 Soleil !

Mirette
punie ?

A huit mois, les filles ont pu se déplacer en toute liberté grâce
aux trotteurs offerts par Papy. J’étais très impatiente d’observer
leur comportement.

Prunelle, toujours très à l’aise, m’a immédiatement suivie.
Mirette, elle, s’est dirigée à l’opposé de nous et a fini bloquée
dans le coin.

Un peu agacée, je lui ai fait les gros yeux afin qu’elle quitte
l’angle dans lequel elle s’était arrêtée.

Mais rien n’y a fait. Mirette est restée dans son coin, seule,
pendant un long moment, sous le regard hébété de sa sœur.

— Mirette n’a décidément pas un comportement normal,
pensais-je. Il faut que j’en parle avec Tom.
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Les filles ont mangé toutes seules pour la première fois.
Je les avais installées devant une assiette composée de
morceaux de banane, puis j’ai saisi de mon téléphone afin
d’immortaliser le moment.

— Coucou les filles, on fait un grand sourire à maman ! dis-je
le doigt prêt à dégainer.

Prunelle regarda sa maman et lui fit un large sourire, l’œil
joyeux. Mirette semblait fascinée par son assiette.

— Coucou Mirette. Fais risette à maman. Mirette ! MIRETTE !

J’ai posé mon téléphone et j’ai observé Mirette dans un silence
interrogatif. La scène qui se jouait devant moi valait vraiment
le coup d’œil. Mirette était captivée par le contenu de
son assiette. Sa main se dirigeait vers les morceaux de banane,
ses petits doigts s’agitaient au-dessus, ce qui la faisait balbutier
un areu areu de joie.

AREU !

AREU !

AREU !

AREU !
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Puis sa main se déplaça à droite de l’assiette où il n’y avait rien.
De nouveau, ses petits doigts s’agitaient dans le vide et elle
grommela d’autres areu areu de joie.

— C’est bizarre, pensais-je incrédule, Mirette agit comme s’il y
avait deux assiettes. Est-ce possible... Mirette voit double !?

Désemparée, je bondis sur mon téléphone et rappelai Tom.
Nous étions d’accord tous les deux : l’attitude de Mirette était
vraiment préoccupante. Il nous fallait désormais les réponses
pour calmer nos angoisses de parents. Et c’est ainsi que nous
décidâmes ensemble de d’avancer le rendez-vous chez le
pédiatre.

Le lendemain, nous partîmes consulter le docteur Toubi.
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Chez le pédiatre
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Bonjour les filles.
Vous avez encore grandi,

dites-moi !
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Le docteur Toubi connaît les filles depuis leur naissance. C’est
donc en toute confiance que nous nous installâmes dans
le cabinet du médecin, qui nous accueillit avec bienveillance.

— Nous devions nous voir dans quinze jours, non ? Que me vaut
votre visite d’aujourd’hui ? demanda le pédiatre interrogatif.

— On est très inquiet, Docteur. Mirette et Prunelle ne sont plus
en phase du tout. Et Mirette voit double ! s’écria la maman,
la larme à l’œil.

Le docteur pianota sur le clavier de son ordinateur.
— Les filles ont huit mois. Est-ce bien cela ?
— Oui ! confirma le papa.
— Très bien...

Il se leva de son fauteuil et se dirigea vers les filles afin de
pratiquer un examen des yeux. Il se saisit d’abord d’une lampe
torche, puis d’une spatule en plastique, les plaça tour à tour
sur Mirette et Prunelle, le tout sans dire un mot. Les filles
obéissantes se laissaient faire.
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Il revint derrière son bureau, l’air dubitatif, et annonça
aux parents : STRABISME ! Ce qui expliquerait pourquoi
Mirette est plus faible que sa sœur, elle ne s’est pas développée
à la même vitesse.

Ce fut comme si le ciel nous tombait sur la tête !

— Mais ne vous inquiétez pas ! reprit le docteur. Le strabisme
est très fréquent chez les jeunes enfants. Vous avez bien fait
d’anticiper notre rendez-vous. Plus le strabisme est traité tôt
et plus vite il sera guéri. Hum ! On peut envisager
une cause accidentelle... Avez-vous été témoin d’une chute,
d’un coup ? interrogea le médecin.

— Non Docteur ! Je suis toute la journée avec elles. Je m’en
serais aperçue ! affirma la maman.

— Avez-vous des cas de strabisme dans vos familles ? Parfois
c’est héréditaire, demanda le pédiatre.
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Les parents se regardèrent et d’une seule voix déclarèrent :

— Nous n’en avons jamais entendu parler, Docteur !

Le pédiatre reprit :

— Les filles sont encore toutes jeunes, c’est une bonne chose.
Il faut traiter leur strabisme dès maintenant. Je vais vous faire
une lettre de recommandation auprès d’un confrère
ophtalmologue, le docteur Ache. Il fera un diagnostic plus
complet, qui déterminera le type et la cause du strabisme et,
de ce fait, le traitement approprié.

Soyez rassurés, grâce à lui, Mirette aura bientôt rattrapé
le retard sur sa sœur et elles regarderont de nouveau
ensemble, dans la même direction.

Notre rendez-vous s’arrête là pour aujourd’hui. Je vous dis à
bientôt, les filles ! conclut le docteur Toubi en les
accompagnant vers la sortie.



Cette histoire
d’hérédité me perturbe…

… j’appelle ma mère !

ALLO MAMAN !

Oui ma chérie,
contente de t’entendre.

Comment vas-tu ?

Pas très bien
en fait !

On sort
de chez le pédiatre

et figure-toi…
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… qu’on vient
d’apprendre que

les filles sont strabiques !

Rassure-toi, ma chérie !
Ton père a eu un strabisme

convergent…

Et Bigla, ta grand-tante,
elle a eu un strabisme

à 65 ans, suite à
un accident de voiture.

Elle a été opérée
2 fois !

Oui très bien puisque tu
n’as jamais rien

remarqué !

… Et ça s’est guéri
tout seul !

AH BON !

Tata Bigla aussi !
Et l’opération

s’est bien passée ?
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Merci
ma petite maman.
A très bientôt !



Attends Véra,
je vais appeler ma mère

moi-aussi !
Dis-moi, maman, il y a eu des
cas de strabisme dans la

famille ?

On vient d’apprendre
que les filles étaient

strabiques !

Oui, même plusieurs cas.
Ton cousin Lagad, il a eu un

strabisme divergent…

… qui a été opéré quand il
avait 6 ans !

Et son fils, Mati, il a eu un
cache sur l’œil et fait

actuellement de la
rééducation orthoptique …

Merci
maman !…
je te laisse,

j’ai un appel !
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Coucou Isha, on est en voiture. Nous revenons du
pédiatre qui a diagnostiqué un strabisme aux filles.

Et en plus, on vient d’apprendre qu’il existe plusieurs
cas dans nos deux familles !

T’inquiète, Véra.
Dans ma famille aussi,

il y a eu des cas
de strabisme !

Chez toi aussi !!

Ça fait peur,
non ?

Ma cousine a été opérée
à 25 ans pour un strabisme

vertical et tout va bien
pour elle aujourd’hui !

Pour info, ma petite Véra,
le strabisme atteint
4 % de la population.
Alors don’t Worry !
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J’espère
que le rendez-vous
avec le docteur Ache
va nous rassurer !



FIN DE 
L’EXTRAIT



Docteur Alain SPIELMANN
Chirurgien ophtalmologiste spécialiste dans le diagnostic

et le traitement des strabismes, des nystagmus
et des paralysies oculomotrices.

Nancy : 11 rue de la Ravinelle - 03 83 32 94 98
Paris : 1 place du Panthéon - 01 89 43 25 69

www.strabismes.fr
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Docteur en Médecine Spécialiste en Ophtalmologie
Ancien Assistant des Hôpitaux
Ancien Chef de Clinique Universitaire

Diplôme Européen d'Ophtalmologie (European Board of
Ophtalmology)
Diplôme Universitaire de Microchirurgie Ophtalmologique
Diplôme Universitaire de Strabologie
Diplôme Universitaire de Neuro-ophtalmologie
Diplôme Universitaire d'Ophtalmo-pédiatrie
Diplôme Universitaire d'Angiographie et Pathologie Rétinienne
Diplôme Universitaire d'Exploration de la Fonction Visuelle
Diplôme Universitaire de Contactologie et Biomatériaux
Diplôme Universitaire des Glaucomes
Certificat de Biophysique Générale
Certificat de Biophysique des Radiations et Imagerie
Maîtrise de Sciences Biologiques et Médicales
DEA de Sciences Cognitives

Membre de l'International Strabismological Association (ISA)
Membre de l'European Strabismological Association (ESA)
Membre de la Société de l'Association Française des Implants et
de la chirurgie Réfractive (SAFIR)
Membre de la Société Française d'Ophtalmologie (SFO)

Conseiller scientifique et administrateur de l'Association
Internationale de Strabologie (ISA)
Conseiller et administrateur du Syndicat National des
Ophtalmologistes de France (SNOF)
Relecteur pour différentes revues scientifiques



Docteur Alain HAGÈGE
Chirurgien en microchirurgie oculaire.

Spécialiste de la chirurgie réfractive
et de la chirurgie de la cataracte.

6 rue du Dôme 75116 PARIS
01 56 88 18 00

www.dr-hagege.com
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Interne des Hôpitaux de Paris
Assistant de la Fondation Ophtalmologique Rothschild
Diplômé du C.E.S. d'ophtalmologie (major promotion 1984)
Diplômé de microchirurgie générale D.I.U. (Paris VI)
Diplômé D.I.U. de phacoémulsification et de chirurgie réfractive
(Paris V)

Membre de la Société Française d'Ophtalmologie
Membre de l'American Academy of Ophtalmology
Membre de l'American Society of Cataract and Refractive Surgery
Membre de la Société de l'Association Française des Implants et
de la Chirurgie Réfractive
Membre de l'European Society of Cataract and Refractive
Surgeons
Comité de rédaction des Cahiers de l'Ophtalmologie

PUBLICATIONS
Traitement chirurgical de l'hypermétropie - Cahiers de
l'Ophtalmologie
Syndrôme de rétraction du capsulorhéxis - Vidéo-Options
LASIK - Cahiers de l'Ophtalmologie
ALK - Cahiers de l'Ophtalmologie
Phacoémulsification, 5 sur 5 - Coup d'œil
How to fold the Chiron C - ASCRS
Pliage implants souples - ASCRS San Diego
Le syndrôme du Hiatus zonulaire - Visions Internationales
The capsulometer, O.S.N. - Thorofare
Hiatus zonular syndrôme, O.S.N. - Thorofare
Techniques de pliage et d'insertion des implants souples - Coup
d'œil
Directeur de la publication du journal VOIE OPH
Lettre LPO : Capsulomètre
Nouvelle technique d'apprentissage de la capsulométrie - SFO
Nouvelle technique d'extraction extracapsulaire sans perfusion - SFO
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Dans la même collection…

www.ophtalmoland.fr


